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L'étincelante Côte d'Or


L'ancienne Gold Coast a jadis été une colonie anglaise célèbre pour son or, mais aussi pour ses forts, relais pour la déportation d’esclaves du XVIIe au XIXe siècle. En 2023, le Ghana reste une destination touristique confidentielle pour la majorité des francophones. Pourtant, c’est l’un des pays du golfe de Guinée les plus sûrs et accessibles : doté d’une économie en solidification, on s'y déplace librement. Peu voués au tourisme, les villes et villages ghanéens sont imprégnés à la fois de traditions monarchiques et de modernité postcoloniale. On pourra s’immerger dans d’immenses marchés fourmillants, goûter une gastronomie épicée et des fruits tropicaux, comprendre comment des systèmes traditionnels peuvent fonctionner au sein d’un État moderne et, tout simplement, découvrir un visage quotidien de vies ouest-africaines. 
Ouvert sur l’océan Atlantique, le Ghana possède de jolies plages bordées de palmiers et d’innombrables ports de pêche. Les anciens forts émaillant la côte invitent aussi au « tourisme mémoriel » qui permet de mieux saisir ce que fut la traite négrière. Au centre du pays, de larges et verts espaces de plaines tropicales prédominent, rehaussés de petits reliefs à l'est, tandis qu'au nord la brousse subsaharienne dressée de curieux palais de terre annonce le Sahel. Outre la côte, la moderne Accra et la verdoyante vallée de la Volta, le pays Ashanti vaut le détour : traditions royales et artisanat de renommée mondiale font le bonheur du voyageur !

L’équipe de rédaction





Quand y aller ?


Le Ghana et le golfe de Guinée en général sont soumis à un climat tropical. Si la côte est chaude et plutôt sèche, le sud-ouest du pays est chaud et humide, tandis que le nord – portes du Sahel – est chaud et particulièrement sec. Afin de ne pas trop souffrir de la chaleur et pour éviter la pluie, la meilleure période pour se rendre au Ghana est entre septembre et novembre, et entre mars et juin.

Janvier

Budget : [image: ][image: ]

Météo : [image: ] 23° / 32°




[image: ] AKWASIDAE (KUMASI)



La fête ashanti Akwasidae est célébrée toutes les six semaines à Kumasi. Le roi parade, paré de tous ses attributs en or.





[image: ] EDINA BRONYA FESTIVAL (ELMINA)



Le premier jeudi de janvier, Elmina célèbre la nouvelle année : c'est Edina Buronya, un moment de réjouissances partagées.


Février

Budget : [image: ]

Météo : [image: ] 24° / 32°

Mars

Budget : [image: ]

Météo : [image: ] 24° / 32°

Avril

Budget : [image: ]

Météo : [image: ] 24° / 32°

Mai

Budget : [image: ]

Météo : [image: ] 23° / 31°




[image: ] ABOAKYER FESTIVAL (WINNEBA)



En mai, une partie de chasse à l'antilope a lieu à Winneba. Le premier qui ramène un animal au chef est déclaré vainqueur.



[image: ]

ABOAKYER FESTIVAL - © K.Kyere - Shutterstock.com



Juin

Budget : [image: ]

Météo : [image: ] 23° / 29°

Juillet

Budget : [image: ][image: ]

Météo : [image: ] 22° / 27°

Août

Budget : [image: ][image: ]

Météo : [image: ] 21° / 27°




[image: ] CHALE WOTE STREET ART FESTIVAL (ACCRA)



Mi-août : un festival street à Accra. Musique, photo, danse, peinture, graffiti, cinéma... Effervescence internationale garantie !





[image: ] HOMOWO (ACCRA)



Pour conjurer la famine, le peuple Ga célèbre Homowo à Accra. De la nourriture est alors offerte aux dieux et aux ancêtres.


Septembre

Budget : [image: ]

Météo : [image: ] 22° / 29°




[image: ] FESTIVAL KUDUM (BUSUA)



Organisé entre août et septembre à Busua, sur la côte, ce festival traditionnel permet de découvrir le folklore fanti.





[image: ] KOBINE FESTIVAL (LAWRA)



Gigantesque festival de danse dans la partie nord du pays : y participe une trentaine de troupes venues des quatre coins du nord !


Octobre

Budget : [image: ]

Météo : [image: ] 22° / 30°




[image: ] DURBAR FESTIVAL (WA)



Un rite ancien et impressionnant : dans le village de Wa, en octobre, le roi doit enjamber une vache sous peine d'être exécuté.





[image: ] PANFEST (CAPE COAST)



Un grand festival multisupport est célébré à Cape Coast chaque année avec un objectif : œuvrer pour panafricanisme international.


Novembre

Budget : [image: ]

Météo : [image: ] 23° / 31°




[image: ] NKYIDWO (KUMASI)



On célèbre ici les ancêtres qui seraient sortis d’un trou, suivis par un chien et un lion, des musiciens et des danseurs.


Décembre

Budget : [image: ][image: ]

Météo : [image: ] 23° / 31°




[image: ] FEOK FESTIVAL (BOLGATANGA)



Une célébration dans la capitale de la région nord-est qui permet aux différents villages Builsa de régler leurs différends.






Les bonnes raisons d’y aller



Une destination balnéaire

Plage de sable clair, palmiers et océan attirent les étrangers sur la côte ghanéenne.


[image: ]

Plage à Axim. - © Gerhard Pettersson - Shutterstock.com



Une gastronomie de qualité

Restaurants et maquis servent pour des prix modiques une cuisine épicée et exotique.


[image: ]

© Sura Nualpradid - Shutterstock.com



Mémorial de l'esclavage

Des dizaines de forts européens, héritage du commerce triangulaire, émaillent la côte.


[image: ]

Fort de Cape Coast. - © Felix Lipov - Shutterstock.com



Un agenda chargé

Les festivités qui rythment l’année sont des rites socio-politiques de prime importance !


[image: ]

© Anton_Ivanov - Shutterstock.com



L’Afrique de l’Ouest en sécurité

Pour découvrir l’Afrique de l’Ouest sans prendre des risques majeurs pour sa sécurité.


[image: ]

Kakum National Park. - © Linda Hughes / Shutterstock.com



Une destination Surf

Les surf camps se multiplient dernièrement sur la côte, vers Busua, mais vers Keta aussi.


[image: ]

Surf camp. - © Leif - stock.adobe.com



Safari dans le nord

Le parc Mole, dans le nord du pays, abrite une belle population d'éléphants d'Afrique !


[image: ]

© Artem Avetisyan - Shutterstock.com



Le lac Volta

Le plus grand lac artificiel du monde est aussi un lieu de vacances des plus serein.


[image: ]

Lac de Volta. - © Sopotnicki - Shutterstock.com



Night Life

Ceux qui aiment la musique seront servis : Accra le week-end est un immense dance-floor !


[image: ]

Vue sur Accra. - © truba71 - stock.adobe.com



Une scène artisitique dynamique

Accra abrite quelques galeries d'art et de créateurs on ne peut plus avant-gardistes.







Les 12 mots-clés



#Bains de mer

En opposition aux bains de rivière, déconseillés en raison de la bilharziose (maladie parasitaire). La bonne nouvelle, c'est que côté océan, les plages sont propres et les spots recommandables sont nombreux, à l'image par exemple de Fetteh (Winneba). Si la chaleur ambiante invite à la baignade, montrez-vous prudent : la mer peut être dangereuse.


[image: ]

© Sopotnicki - Shutterstock.com



#Business

Tous les hommes aimeraient en faire au Ghana. De part et d’autre du pays, ils sont là, prêts à négocier les prix, pour leurs amis, pour eux-mêmes, pour arranger un touriste... Bref, pour faire du business. Dans ce domaine, le but ultime pour les Ghanéens est de faire de l’import-export pour avoir des devises étrangères et gagner beaucoup d’argent.

#Chop

Chop (chop-chop ou chop-restaurant) est une expression utilisée pour désigner les petits maquis où la nourriture « ready-made » est à la disposition du client. Chop signifie littéralement « gober ». Il s’agit en effet plus de se remplir l’estomac que d’apprécier un bon repas. Ce mot pourrait renvoyer à l’expression française « casser la croûte ».


[image: ]

© Tayvay - Shutterstock.com



#Devise

Une seule devise à retenir : « Freedom and Justice » (« Liberté et Justice »). Des Ghanéens viennent souvent à la rencontre des touristes en clamant combien leur pays est libre et qu’il est possible de tout y faire. Les Ghanéens sont très fiers de leur patrie. Le drapeau national est visible partout, spécialement à Accra sur les grands axes routiers.

#Hapusskéléké

Hapusskéléké, c'est le nom donné aux jeunes femmes portant des jeans bien moulants. Le mot s’est échappé d’une chanson de highlife, dont le refrain était « hapusskéléké ta monnaie peut finir, la chose sera toujours là... ». Le morceau avait pour sujet principal les jeunes femmes très apprêtées pour sortir, portant notamment un pantalon bien moulant.

#Highlife

Le highlife est basé sur des rythmes traditionnels mélangés au son des guitares et des basses plus modernes. Cette musique typiquement ghanéenne est aussi la plus populaire, et les gens l’écoutent à longueur de journée, même si des sonorités plus actuelles, plus électroniques, tendent à gagner du terrain, parmi la jeunesse ghanéenne notamment.

#Kotoko

Fabruos !, c’est le cri vainqueur des supporters de l’équipe de foot ashanti de Kumasi, connue sous le nom de Kotoko. Les Ghanéens sont complètement fous de foot. Sur les taxis, le rouge et le blanc sont les couleurs symbolisant les supporters Kotoko. Alors que le rouge, bleu et jaune sont les couleurs des Hearts, leurs adversaires de la capitale.

#Nana

Nana désigne qui descend d’une famille de chef. Dans certains coins du Ghana, il s’agit aussi d’un titre honorifique donné par les habitants d’un village à un personnage impliqué dans le développement dudit village. Ainsi Rita Marley, par ses dons à la communauté d’Aburi, est devenue une Nana presque autant respectée qu’un chef traditionnel.

#Nite Clubs

Les « Night Clubs », orthographe à la ghanéenne, sont le lieu de prédilection de la jeunesse d'Accra et des milieux urbains du Ghana. Les sound systems élèvent leurs décibels très hauts, la musique dure jusqu'au petit matin, et cela le vendredi, le samedi et le dimanche soir chaque semaine ! Au menu : hip-hop, highlife, musiques afro et reggae !


[image: ]

© Sam Edwards - iStockphoto.com



#Obroni

Obroni est une expression générique qualifiant les Blancs, ou toute personne n’ayant aucun de ses deux parents Noirs. Les visiteurs risquent de l’entendre souvent ! Dans la région de la Volta, Yovo sera également une alternative courante. Mais on entend plus généralement White Man. A noter que les métis aussi sont considérés comme obroni.

#Or

Bien que « Côte d'Or » fut jadis le nom du pays, il est aujourd’hui difficile de trouver quelconque trace de ce passé glorieux. Des manifestations – comme l’Ogua Fetu Afahye (Cape Coast) ou les réceptions de l’Asantehene (Kumasi) – maintiennent en vie cet héritage et quelques mines subsistent (Tarkwa et Obuasi) mais leur visite est quasi impossible.


[image: ]

© Delali Adogla-Bessa - Shutterstock.com



#Pure Water

Impossible de voyager au Ghana sans entendre des dizaines et des dizaines de fois par jour des vendeurs à la sauvette, souvent de jeunes femmes, crier « pure wata ». Il s’agit des sachets en plastique de 25 cl contenant de l’eau. Cette eau est censée avoir été traitée contre les bactéries, mais les qualités entre les marques peuvent varier.

 

Vous êtes d'ici, si...

[image: ] Vous êtes le plus respectueux possible des règles. Politesse, code de la route, règlements divers... Ces codes régissent fortement la société ghanéenne et les gens sont attentifs au comportement des étrangers. Montrez votre meilleur profil, c'est tout un pays (le vôtre) que vous représentez !

[image: ] Vous ne photographiez pas les gens sans leur accord préalable.

[image: ] Lors d'une visite d'un village, vous demandez à rencontrer le chef. C'est l'usage de présenter ses respects aux organes traditionnels. Ainsi, l'on gagne la faveur de tout le village.

[image: ] Fumer est mal vu au Ghana. Très peu de gens fument, et vous savez que si vous fumez, vous engendrez la désapprobation générale. Si vous êtes fumeur, fumez en extérieur en vous assurant de n'incommoder personne.

[image: ] Vous n'hésitez pas à marchander lorsqu'on vous donne un prix sur les marchés, dans les taxis et avec les vendeurs de rue. En dehors des prix fixes (hôtels, restaurants ou magasins), ceux qu'on propose aux étrangers sont souvent largement augmentés.




INTERVIEW

Mon Ghana

Avec Martin Fouquet, auteur

Qu'est-ce que vous a poussé à vous rendre au Ghana ?
Ayant toujours été fasciné par la culture très musicale de l'Afrique de l'Ouest et déjà séduit par l'accueil des Togolais et des Béninois, c'est assez naturellement que mes pas m'ont conduit jusqu'au Ghana. J'avais très envie de découvrir le lieu de naissance du high-life et l'afrobeat. En fin gourmet, la cuisine ghanéenne attirait mon attention aussi. Je n'ai pas été déçu !
Quel est le meilleur souvenir que vous rapportez du Ghana ?
De manière générale, je dirais toute une collection d'impressions fortes : images, lumières, musiques et bruits de fond, regards, sourires, saveurs... Bref une expérience totale ! La bonne humeur des Ghanéens reste toutefois mon meilleur souvenir.
Quel lieu vous a particulièrement marqué ?
Le Ghana est un pays magnifique et aux paysages très variés ! Le nord, par exemple, est émaillé de villages évoquant ceux du Sahel. Personnellement, je suis tombé sous le charme de la région de la Volta : les vallées y sont vertes et la présence de l'eau est très agréable. La visite des forts de la côte, points de départ des esclaves africains vers l'Amérique, m'a également beaucoup ému. Les plages du côté de Butre et Busua m'ont plu aussi, les couchers de soleil notamment... 
Quel est le meilleur conseil que vous aimeriez donner à nos lecteurs ?
Cela pourra paraître étonnant venant de la part d'un auteur de guides de voyage, mais le meilleur conseil que je puisse donner est : ayez confiance et laissez-vous porter ! Il est certes essentiel de planifier un minimum ses visites, mais le rythme même du pays exige du visiteur une certaine souplesse. Il appelle à une ouverture de l'esprit... et du cœur !


[image: ]

© Martin FOUQUET




[image: ]

© Marie FOUQUET




[image: ]

© Martin FOUQUET









Idées de séjour


Naturellement, au Ghana comme ailleurs, les possibilités d'itinéraires sont très nombreuses. Il y a toutefois quelques immanquables - comme un passage par la vibrante Accra - et des lectures thématiques du territoire à entreprendre. C'est pourquoi nous vous proposons ici quelques idées de séjours qui permettront à qui découvre le Ghana pour la première fois quelques étapes indispensables pour connaitre le pays. Également, nous avons élaboré quelques itinéraires thématiques. Le premier s'intéresse aux richesses naturelles du pays, et le Ghana n'en manque pas (plages, reliefs, zones lacustre, déserts, parcs, etc) ; la seconde explore un pan moins léger de l'histoire du pays : celui de la traite des esclaves, le Ghana ayant été l'un des points d'envoi d'esclaves principaux durant des siècles. Et les vestiges construits - principalement des forts, tout le long du littoral - continuent de raconter cette histoire.

Découverte du Ghana

Pour ce court séjour, on longera la côte du Ghana, au départ d’Accra [image: ] sa capitale, pour découvrir les vestiges de l’ère coloniale et profiter des longues plages.


[image: ]

Canoë au Ghana. - © Jacek_Sopotnicki - iStockphoto



Jour 1 - Premier jour au Ghana

Arrivée à Accra [image: ], repos. Nuit à Accra.

Jour 2 - Visite d’Accra

Visite du Musée national du Ghana, déjeuner, puis balade dans le vieux quartier de Jame’s Town. S’il reste un peu de temps, il faut le passer au marché Makola pour tomber en plein dans l’ambiance africaine. Nuit à Accra [image: ].

Jour 3 - Winneba, ville du littoral

Départ tranquille d’Accra [image: ] pour Winneba [image: ], journée de farniente à la plage pour finir de s’acclimater au pays. Nuit à Winneba [image: ].

Jour 4 - Visite de l’ancienne capitale 

En route pour Cape Coast [image: ], visite du fort, balade dans la vieille ville et visite des marchés. Nuit à Cape Coast [image: ].

Jour 5 - Vestiges coloniaux à Elmina 

De Cape Coast [image: ], il faut rejoindre Elmina [image: ] qui n’est qu’à quelques kilomètres. Visite du Java Museum et des deux forts d’Elmina. Nuit à Elmina [image: ].

Jour 6 - Farniente sur la plage

D'Elmina [image: ], partir pour Busua [image: ] pour une journée détente à la plage. Nuit à Busua [image: ].

Jour 7 - Fort portugais d’Axim 

La balade le long de la côte se poursuit. Lever au petit matin, visite d’Axim [image: ], de son fort et du port de pêche traditionnel. Déjeuner à l'Axim Beach Hotel, pour profiter du magnifique panorama et éventuellement de la plage. Retour à Cape Coast [image: ] avant la nuit.

Jour 8 - Dernières heures à Accra

Retour le matin à Accra [image: ] pour faire les achats de dernière minute.

Richesses du Ghana

On partira au moins pour deux semaines pour faire le tour du Ghana et découvrir ce que ce pays a à offrir. En commençant par sa capitale Accra [image: ], puis en partant vers le nord avant de redescendre sur le littoral pour une fin de séjour farniente.


[image: ]

Bateaux de pêche à Elmina. - © Mtcurado - iStockphoto



Jour 1 - Premier jour au Ghana

Arrivée à Accra, repos. Nuit à Accra.

Jour 2 - Visite d’Accra

Visite du Musée national du Ghana, déjeuner, puis balade dans le vieux quartier de James Town. S’il reste un peu de temps, il faut le passer au marché Makola pour tomber en plein dans l’ambiance africaine. Nuit à Accra [image: ].

Jour 3 - Découverte de la culture ashanti

Départ tôt pour Kumasi [image: ], la deuxième ville du pays et la capitale du royaume ashanti. Visite du palais du roi des Ashanti et balade sur l’énorme marché de Kumasi. Nuit à Kumasi.

Jour 4 - A la recherche de l’or

Aller-retour dans la journée Kumasi [image: ]-Obuasi [image: ] pour découvrir les mines d’or. Nuit à Kumasi [image: ].

Jour 5 - Chutes de Kintampo

Départ pour Techiman et visite des chutes de Kintampo sur la route avant le déjeuner, en bas des chutes rafraîchissantes. Nuit à Techiman.

Jour 6 - Observation des singes

Lever tôt à l’aube, visite du sanctuaire des singes Baobeng Fiema Sanctuary et de la forêt où ils vivent. Retour et nuit à Kumasi [image: ].

Jour 7 - Immersion dans la culture traditionnelle

Visite des villages traditionnels autour de Kumasi [image: ]. Après-midi au lac Bosumtwi. Nuit sur place.

Jour 8 - Cap sur Tamale

Une journée de route pour Tamale. Nuit à Tamale.

Jour 9 - Escapade en pleine nature

Départ pour le parc Mole  [image: ]en début d’après-midi. Nuit au parc, en plein cœur de la nature.

Jour 10 - Mythe ancestral

Visite du parc de Mole au petit matin, puis découverte du village de Larabanga [image: ], sa mosquée et sa pierre magique. Nuit à Larabanga [image: ].

Jour 11 - Route vers le nord

Départ le matin pour Tamale, puis l’après-midi pour Bolgatanga. Nuit à Bolgatanga.

Jour 12 - De village en village

Visite du village traditionnel de Sigiru, et éventuellement d’autres petits bourgs autour en fonction du temps disponible. Nuit à Bolgatanga.

Jour 13 - Retour vers Kumasi

Une longue journée de route vers Kumasi [image: ]. Nuit à Kumasi [image: ].

Jour 14 - Shopping à Accra

Kumasi [image: ]-Accra [image: ]. Repos à Accra [image: ] et achats de dernière minute.

Jour 15 - Dernières heures sur la plage

Journée de farniente bien méritée sur la plage de Labadi. Départ le lendemain.

Séjour nature

Deux semaines pour découvrir la nature abondante du Ghana, entre longues plages, rivières et forêts verdoyantes.


[image: ]

Parcours du Canopy au Kakum National Park. - © bytestrolch - iStockphoto.com



Jour 1 - Premier jour au Ghana

Arrivée à Accra [image: ], prise de contact avec la population au marché de Makola. Nuit à Accra [image: ].

Jour 2 - Visite d’Accra

Visite du Musée national, puis shopping à Osu ou à l'Artists Alliance Gallery. Découverte de la vie nocturne d’Osu, de ses restaurants et de ses discothèques. Nuit à Accra [image: ].

Jour 3 - Bol d’air frais

Les collines d’Aburi [image: ], juste derrière Accra [image: ], n’attendent que la visite des étrangers étourdis par le chaos de la capitale. Visite du jardin botanique. Nuit à Aburi [image: ].

Jour 4 - Lac artificel d’Akosombo

Destination Akosombo. Le trajet doit permettre de passer par Koforidua (un jeudi si possible pour visiter le marché de perles unique au monde). Fin d’après-midi à Akosombo. Balade sur le lac et apéro le long du fleuve Volta. Nuit à Akosombo.

Jour 5 - Randonnée en pleine nature

Départ pour Wli [image: ] et la plus grande chute d’eau du Ghana. Randonnée dans les plus hauts monts du pays, au bord de la frontière togolaise, et visite de villages retirés. Nuit dans le parc (arrangée au préalable).

Jour 6 - Village côtier d’Ada Foah

Wli [image: ]-Ada Foah [image: ] en passant par Ho. Nuit à Ada Foah [image: ].

Jour 7 - Farniente sur la plage

Journée plage à Ada Foah [image: ]. Nuit à Ada Foah [image: ].

Jour 8 - Retour sur Accra

On profite encore un peu de la plage à Ada Foah [image: ] avant de rentrer à Accra [image: ]. Nuit à Accra.

Jour 9 - Visite de l’ancienne capitale 

Départ tôt le matin pour Cape Coast [image: ]. Visite des forts et du marché de Cape Coast. Nuit à Cape Coast.

Jour 10 - Visite du Kakum National Park

Trek dans le parc. Nuit dans la forêt, voire dans la cime des arbres.

Jour 11 - Longues plages de Busua

Départ pour Busua [image: ], via Cape Coast [image: ]. Après-midi plage et farniente. Nuit à Busua [image: ].

Jour 12 - Dernières heures au Ghana

Retour pour la capitale pour les achats de dernière minute. Nuit à Accra [image: ] pour départ le lendemain.

Sur les traces de l'esclavage

Ce circuit se propose de remonter dans le passé du Ghana, et d'en apprendre plus sur l'histoire de l'esclavagisme en Afrique.

Jour 1 - Arrivée au Ghana

Vol pour Accra [image: ]. Transfert à l’hôtel. Tour de quartier. Repas typique dans un restaurant. Nuit à Accra.

Jour 2 - Visite d’Accra

Visite du quartier historique d’Accra [image: ], Jamestown avec son château, ses forts esclavagistes et son port. On observe à distance le château de Christiansborg, qui abrite le bureau présidentiel. Construit en 1659 par les Danois, il a servi à la traite négrière jusqu’en 1876, date à laquelle il devint résidence des gouverneurs britanniques, lors du transfert de la capitale de Cape Coast [image: ] à Accra [image: ]. Le phare rouge et blanc, Jamestown Lighthouse ou simplement The Light House, est visible dès l’arrivée dans le quartier, il permet une vue imprenable sur le centre-ville et sur le port de pêche. Ce petit port de pêche offre l’occasion d’admirer des scènes ancestrales. La visite se poursuit avec les autres forts. Ussher Fort est considéré comme le plus vieux des trois (Ussher Fort, James Fort, Light House), transformé en prison jusqu’en 1993. Dr Kwame Nkrumah y était enfermé à l’époque coloniale, comme tous ceux qui luttaient pour l’indépendance du pays.

Jour 3 - Route vers Cape Coast, l’ancienne capitale

En route pour Cape Coast [image: ] avec un détour à Assin Manso. Assin Manso, à une quarantaine de kilomètres au nord de Cape Coast [image: ], constituait la dernière escale sur la route négrière, drainant les esclaves de l’intérieur de l’Afrique vers les principaux châteaux de Christiansborg, Cape Coast [image: ] et Elmina [image: ]. À Assin Manso, la rivière qui recevait leurs derniers bains avant les cachots et les cales des bateaux garde toujours le nom de « Nnonkonsuo » ou la Rivière des Esclaves. Déjeuner à Assin Manso.

Continuation à Cape Coast [image: ]. Visite du Château de Cape Coast. Construit en 1665 par les Anglais. Pour y découvrir une architecture unique et très bien préservée. On passe à travers le musée, le cachot des hommes, celui des femmes, le Palaver Hall où se déroulaient les négociations entre les acheteurs et les fournisseurs de captifs. Le clou de la visite pourrait être le passage de la « Porte du non-retour », qui conduit les visiteurs comme il conduisait les esclaves des XVIIe et XVIIIe siècles, sur le quai où attendent des bateaux prêts à se lancer sur les océans jusqu’au Nouveau Monde. Les guides, qui le plus souvent ne manquent pas d’humour, aiment faire cette plaisanterie : Nous voici sur le point de franchir « The Door Of No Retour » mais aujourd’hui, nous serons de retour ! Dîner et nuit calme à Cape Coast [image: ].

Jour 4 - Cape Coast la moderne

Petit déjeuner tranquille. Petit tour matinal sur le port de pêche au pied du château. Partir ensuite à la découverte du Cape Coast [image: ] d’aujourd’hui, à travers ses rues et son marché. Halte déjeuner dans le quartier populaire et commerçant de London Bridge. Après-midi farniente à la plage.

Jour 5 - De Cape Coast à Elmina

Seulement une quinzaine de kilomètres sépare les deux châteaux. Donc c’est sereinement que la route se fait, après une grasse matinée. Juste avant le château d’Elmina, le Fort San Jago se visite. Son édification par les Néerlandais commence en 1637 et se termine en 1660. Il s’agit d’un fort militaire de défense. Arrive, ensuite, la visite du château d’Elmina, le premier et l’unique du genre dans toute l’Afrique de l’Ouest. Bâti par les Portugais en 1482 (soit 10 ans avant la découverte du Nouveau Monde), sous le commandement de Don Diego d’Azambuja. Dans l’histoire du commerce triangulaire (Europe / Afrique / Amérique), 60 % des captifs qui ont transité par la côte ghanéenne étaient partis des châteaux de Cape Coast [image: ] et d’Elmina [image: ]. Une fois ces deux édifices négriers visités, on comprend aisément l’émotion qui peut envahir certains visiteurs jusqu’aux larmes. Mais comme le rappelle si justement le Ghana (à travers ses guides), ce legs de l’histoire doit nous guider tous pour que l’humanité ne commette plus pareille injustice contre l’humanité. Nuitée à Elmina [image: ].

Jour 6 - Retour à Accra

Flânerie dans les rues d’Elmina [image: ], sur la côte... Retour à Accra [image: ] pour la nuit.

Jour 7 - Journée shopping 

Déjeuner dans un bon restaurant spécialiste de la cuisine ghanéenne. Finaliser ses valises pour le vol retour.





Pratique



Pratique

Se repérer / Se déplacer


[image: ]De l’aéroport au centre-ville

Depuis 2017, la compagnie Air France propose des vols directs entre Paris-CDG et l’aéroport d’Accra-Kotoka. Comptez entre 550 et 1 700 € un vol aller-retour. Les prix varient sensiblement en fonction de la période et du délai de réservation et achat du billet. Ce même trajet peut être effectué par la compagnie KLM avec escale à Amsterdam, par Brussels Airlines avec escale à Bruxelles, par Royal Air Maroc avec escale à Casablanca ou par TAP Portugal avec escale à Lisbonne à des prix intéressants. D'autres compagnies desservent également Accra, comme Turkish Airlines, British Airlines ou encore Emirates.

[image: ] L’aéroport international de Kotoka est situé à une dizaine de kilomètres du centre-ville. Les minibus des grands hôtels vous y conduiront. Vous pourrez également monter à bord d'un taxi (en négociant la course à l'avance, autour de 10 € max pour rejoindre le centre) pour rejoindre l'hôtel que vous aurez réservé avant d'arriver. Aucune taxe supplémentaire n’est demandée à l’aéroport si vos papiers sont en règle, que vous ayez obtenu un visa touriste ou business. Des aéroports secondaires existent à Kumasi, à Takoradi, à Sunyani et à Tamale. Un nouvel aéroport, l’aéroport de Ho, a été mis en service commercial en 2021 dans le but de dynamiser le tourisme et l’économie du Volta Region.


[image: ]Transports en commun

[image: ] Les bus dépendent principalement de la société publique, State Transport Corporation (STC). Mais il existe également des entreprises privées qui proposent leurs services, comme V.I.P Jeoun Transport Service. Le bus reste le meilleur moyen de transport au Ghana, bien plus confortable que le taxi-brousse qui n’est préférable que pour les courts trajets. Il n’est pas permis de fumer dans les bus. L’ambiance qui y règne est pittoresque, des vendeurs en tout genre circulent dans les travées pour vous proposer leurs marchandises (savon, médicaments…), quand ce ne sont pas des prêcheurs inspirés qui récitent leurs paroles sacrées. Il est conseillé d’être à la gare routière une heure avant le départ pour être certain d’avoir une place assise.

[image: ] Le tro-tro est le moyen de transport favori des Ghanéens. Ce sont des minibus de type van Volkswagen, transformés en taxi collectif, avec une dizaine à une quinzaine de places. C’est plus rapide, mais plus inconfortable et plus dangereux (les chauffeurs de tro-tro sont des cracks du volant) que le bus. Il faut payer un prix fixe en sortant. Il y a des lignes et des arrêts fixes, mais souvent difficiles à déceler. Mieux vaut demander à quelqu’un. Dans les espaces péri-urbains ou ruraux, un tro-tro s’arrête si on lui fait signe, et vous pose là où vous lui demandez, si c’est sur la ligne de son trajet. Ayez quelques cedis en poche.


[image: ]Vélo, trottinette & co

Si le Ghana ne dispose pas des meilleures routes du monde, si vous vous en tenez à la route littorale et que vous disposez de tout l'équipement du cycliste prêt à tous les problèmes techniques, vous devriez être en mesure de traverser le pays sans encombres. Certaines zones se prêtent plus à la pratique du vélo, et du VTT notamment du côté de Wli. Un centre de location a même vu le jour il y a quelques années.


[image: ]Avec un chauffeur

Les taxis sont en général assez fiables mais aussi bien souvent l'option la plus pratique (et parfois la seule possible) pour couvrir certains trajets. Prenez soin de négocier clairement le prix de la course avant de monter à bord. En moyenne, comptez plus ou moins 20 € pour une heure de trajet.

[image: ] VTC. A noter que des applications de VTC type Uber et Bolt sont en fonctionnement au Ghana (et plus spécialement dans la capitale et le long de la bande côtière, ainsi qu'à Kumasi). La réservation se fait via votre smartphone mais le paiement se fait en espèces. A noter qu'une simple connexion wi-fi vous suffit pour effectuer la réservation. Une fois qu'elle est acceptée par le chauffeur, vous pouvez monter tranquillement à bord sans vous soucier de savoir si vous avez toujours accès à internet, la réservation est validée.


[image: ]En voiture

Le réseau routier comporte officiellement plus de 40 000 km. On roule  à droite au Ghana, mais la priorité est à gauche. Seuls les grands axes  relient la capitale aux principales villes du pays. Louer une voiture  sera la meilleure façon de voyager en indépendant. Les prix vont grosso  modo de 130 US$ par jour (sans essence) pour une voiture classique à  200-250 US$ pour un 4x4. Sachez que vous aurez du mal à convaincre les  loueurs de vous donner le volant, ils voudront vous donner un chauffeur  (peur de la conduite des étrangers, qu’ils disparaissent avec la  voiture, souci de donner du travail aux locaux). Ceci peut s’avérer à la  fois pratique (le chauffeur gèrera lui-même les problèmes de la route)  et pesant (il faudra veiller à lui pendant tout le voyage). Ainsi, il  faut bien mettre au clair les conditions d’emploi du chauffeur avant le  départ. Certains voudront que ce soit vous qui payiez pour son gîte et  son couvert, d’autres vous le confieront all inclusive.

Les  routes sont moyennement bien balisées ; en dehors de l’axe Accra-Kumasi,  Cape Coast-Kumasi et la route côtière, elles sont en sale état : nids  de poules, pistes... Il faut conduire prudemment. Parfois, la route la  plus courte n’est pas la meilleure. Demandez aux locaux laquelle il vaut  mieux prendre ; vous pourriez vous retrouver sur d’interminables pistes  où l’on ne peut dépasser le 20 km/h. Les routes du nord sont presque  toutes mauvaises, et on ne vous louera pas de voiture non 4x4 pour aller  plus au nord que Kumasi. Les barrages de police à l’entrée et à la  sortie des villes sont des étapes à franchir.


[image: ]Accessibilité

Les infrastructures du Ghana ne sont pas – mis à part dans certains hôtels de chaînes internationales – adaptées aux voyageurs handicapés ni aux personnes utilisant des poussettes pour enfants.


[image: ]Les attrape-touristes

Encore une fois, prenez bien soin de négocier le prix d'une course avec le chauffeur avant de monter dans un taxi. Pour le reste, une saine vigilance devrait suffire à vous tenir à distance d'escroquerie. 

Les phrases clés

 

Bonjour, comment puis-je me rendre à…
Hello, how can I get to…
 

Est-ce loin à pied ? Y a-t-il le métro ou un bus... pour y aller ?
Is it far on foot? Is there a tube or a bus I can take to get there?
 

Pouvez-vous me montrer cet endroit sur la carte s’il vous plait ?  
Can you show me this place on the map please? 
 

Où puis-je acheter les tickets de transport ? Est-ce que je peux payer en carte de crédit ?
Where can I buy transport tickets? Can I pay by credit card?
 

Où est la sortie ? A gauche, à droite ou tout droit ?
Where is the exit? Left, right or straight on?
 

Je suis perdu et je suis en retard, s’il vous plait, aidez-moi ! Merci beaucoup !
I'm lost and I'm running late, please help me! Thank you very much!  
 




Pratique

A voir / A faire


[image: ]Horaires

Si l'on met les places publiques et espaces naturels du Ghana à part (qui n'ont pas d'horaire d'ouverture/fermeture), la plupart des sites d'intérêt touristique du Ghana – à savoir musées et édifices anciens (majoritairement des forts) – ouvrent vers 9h30 et ferment vers 17h/18h max.


[image: ]A réserver

Peuvent être réservées à l'avance des excursions bien spécifiques. En général vous pourrez vous renseigner directement auprès du lieu où vous logez et monter la sortie que vous souhaitez effectuer le jour même ou le lendemain.


[image: ]Budget / Bons plans

Il n'existe hélas pas de pass culture au Ghana. Mais de manière générale, vous ne dépenserez pas des sommes mirobolantes pour visiter les principaux sites touristiques du pays. En moyenne, comptez entre GHC 10 et 40 par adulte pour visiter forts et musées.


[image: ]Les événements

La vie annuelle du Ghana est emplie de festivals traditionnels qui sont souvent des rituels à la fois sociaux, politiques et religieux. La côte ainsi que la région d’Ashanti sont particulièrement riches de tels évènements auxquels il peut être bien dépaysant de participer. Consultez la rubrique Agenda de ce guide pour de plus amples informations à ce sujet là.


[image: ]Visites guidées

Quelques agences locales ou étrangères proposent des excursions guidées allant d'une demi-journée à plusieurs jours. Pour en savoir davantage et vous organiser à l'avance, reportez vous au dernier chapitre de ce guide : Organiser son voyage / Séjours et Circuits.


[image: ]Fumeurs

De manière générale, les Ghanéens ne fument pas, et il est assez mal vu de fumer. Dans les espaces publics, personne ne vous dira rien si vous fumez. Veillez toutefois à ne gêner personne. Il est interdit de fumer dans les musées et sites culturels.

Les phrases clés

 

Bonjour, puis-je avoir deux entrées adultes et un enfant s’il vous plait ?
Hello, can I have two adults and two children tickets please? 
 

Le tarif enfant est jusqu’à quel âge ? Et pour les seniors, est-ce qu’il y a une réduction ?
What age counts as a child? Is there an OAP discount? 
 

Est-ce qu’il y a des visites guidées en français ou un audioguide ? 
Is a guided tour in French or an audioguide available? 
 

Combien de temps faut-il pour faire la visite ?
How long does the visit take?
 

J’ai du mal à monter les escaliers, avez-vous un ascenseur ?
I struggle with stairs, do you have a lift please?
 

Excusez-moi, pouvez-vous me dire où sont les toilettes ? Merci beaucoup. 
Excuse me, can you tell me where the toilets are please? Thank you very much. 
 




Pratique

Se régaler


[image: ]Horaires

La plupart des restaurants, maquis et tables plus internationales, sont généralement ouverts tous les jours, midi et soir, parfois aussi sans interruption entre le déjeuner et le dîner.


[image: ]Budget / Bons plans

On peut manger bien et à tous les prix au Ghana. Pour 3 à 5 € en moyenne, on se repait copieusement de riz et poulet (voire poisson si il y en a au menu) dans les typiques maquis de bords de route. Dès lors que l'on se rend dans des restaurants plus huppés, notamment dans la capitale, la note peut vite monter un étage plus haut, c'est à dire autour de 10 à 20 €, pour atteindre les 40-50 € dans les adresses les plus chics.


[image: ]En supplément

Le prix affiché au menu est le prix qu'il convient de payer. Ni l'eau ni le pain ne sont inclus dans le repas. Si vous souhaitez manifester votre satisfaction quant au service, vous pourrez laisser un pourboire. 


[image: ]C’est très local

Il est facile de goûter à la cuisine africaine au bord de la rue ou  dans les maquis, petits restaurants servant la nourriture locale avec  une musique très forte en toile de fond. Par ailleurs, dans la capitale mais aussi dans le reste du pays, on ne manque pas de choix : les restaurants présentant différentes cuisines (africaine, européenne, asiatique, libanaise, indienne) ainsi que des fast-foods et des snack-bars sont légion.


[image: ]A éviter

Lorsque vous mangez des plats locaux sans couvert (fufu et banku notamment), prenez soin d'apporter votre main droite à la bouche. Un conseil d’hygiène : évitez l'eau plate dans les restaurants.


[image: ]Enfants

Les enfants sont bienvenus partout, dans tous les restaurants et à toute heure. Aucune restriction particulière ici.


[image: ]Fumeurs

Les restaurants ghanéens sont non-fumeurs dans leur immense majorité. Toutefois, si l'adresse dispose d'une terrasse et que vous ne gênez personne, vous pourrez a priori fumer. Demandez aux tenanciers ou à l'équipe de service quelle règle s'applique chez eux, au cas par cas.

Les phrases clés

 

Bonjour, je voudrais réserver une table pour deux personnes pour ce midi ou ce soir. 
Hello, I'd like to book a table for two for today at lunchtime or in the evening. 
 

Avez-vous un menu en français ou en anglais ?
Do you have a menu in French or English?
 

Je suis végétarien, y a t-il des plats sans viande ?
I'm vegetarian, are there any dishes that don't contain meat?
 

Je n’ai vraiment plus faim mais avez-vous une carte des desserts ?
I'm full now but can I see the dessert menu just in case? 
 

Puis-je avoir l’addition s’il vous plait ? Je peux payer par carte ou en espèces ? 
Can I have the bill please? Can I pay by card, or do you need cash?
 

C’était très bon, nous reviendrons. Merci et à bientôt. 
It was delicious, we will be back. Thank you, see you soon.  
 




Pratique

Faire une pause


[image: ]Horaires

Bars et cafés sont en général ouverts toute la journée à partir de 8h ou 9h, et ce jusqu'à 22h/23h, voire plus tard pour certains. Notons au passage que certains bars de la capitale (qui proposent également quelques plats de grillades) organisent presque chaque jour des concerts de groupes locaux.


[image: ]Budget / Bons plans

Selon le lieu où vous vous rendez, la bière coûtera entre 1 et 2 € et le cocktail peut aller de 3/4 € à 10 €, voire bien plus dans certains bars plus huppés.


[image: ]A partir de quel âge

Les bars de nuit sont accessibles aux personnes ayant plus de 18 ans. Il faudra, dans certains cas, montrer une pièce d'identité.


[image: ]C’est très local

Dans le nord du pays, à Tamale et dans ses environs, on fabrique une bière nommée Pito à partir de mil fermenté (ou sorgho). Cette boisson réputée se trouve moins facilement dans le sud.


[image: ]Fumeurs

Il est interdit de fumer dans les cafés et bars. Toutefois, la  plupart  possèdent des terrasses où vous pourrez consumer votre  cigarette.

Les phrases clés

 

Bonjour, quelle est la spécialité de la maison ? Nous voulons découvrir.
Hello, what's the speciality here? We want to try it. 
 

Avez-vous de la place en terrasse ?
Do you have any room on the terrace?
 

Quel est votre nom ? Je m’appelle…  Ravi de vous rencontrer ! 
What's your name? I'm... So pleased to meet you! 
 

A votre santé ! Zut, j’ai renversé mon verre… pouvez-vous m’aider ? 
Cheers! Oh no, I've knocked over my drink...can you help me? 
 

C’était très bon. Nous allons reprendre la même chose s’il vous plait. 
It was delicious. We'll have the same again please. 
 




Pratique

(se) faire plaisir


[image: ]Horaires

Les horaires d'ouverture et de fermeture sont très flexibles au Ghana. Certains commerçants sont ouverts en continu (8h-8h30 à 16h30-17h), d'autres ferment à l'heure du déjeuner (entre 12h-12h30 et 14h30-15h).


[image: ]Budget / Bons plans

Parfois, il vous faudra négocier les prix. Petite astuce : divisez le prix annoncé par deux, puis augmentez-le petit à petit jusqu'à ce que vous tombiez d'accord avec le marchand.

Bon plan : pour faire des emplettes souvenir « conscientes », c'est à dire en assurant que l'argent dépensé intègre un circuit commerce équitable, nous recommandons la boutique de Baobab Guesthouse à Cape Coast. En plus de proposer des articles originaux et prix corrects, l'ONG derrière la boutique s'assure que l'argent généré par ces ventes a été injecté dans des projets d'insertion professionnellle d'enfants en situation de décrochage. Dans une moindre mesure, les boutiques Global Mama's (Accra et Cape Coast) sont aussi des adresses estampillées « commerce équitable » mais les prix sont nettement plus élevés.


[image: ]C’est très local

Que ce soit à Accra ou dans les villes et villages de la côte et de l'intérieur, la production artisanale ghanéenne est riche et vous aurez sans doute envie de ramener bien des souvenirs : sculptures en bois ou en métal, bijoux, tableaux, vêtements et objets divers, mais aussi quelques consommables (savon, miel, café, huiles, etc), vous aurez l'embarras du choix. Soyez prêts à négocier fermement !

Les phrases clés

 

Bonjour, c’est superbe, mais combien ça coûte ? 
Hello, that's stunning, but how much is it? 
 

Vous auriez ma taille ? Où se trouvent les cabines d’essayage ?
Do you have it in my size? Where are the changing rooms?
 

Est ce que je pourrai vous le rapporter et l’échanger si ça ne va pas ?
Can I exchange it if it doesn't fit?
 

J’ai trop dépensé aujourd’hui, pouvez-vous me faire une réduction sympa ?
I've spent too much today already, any chance of a discount?
 

Je prendrai celui-ci. Pouvez-vous me faire un paquet cadeau ?
I'll take this one. Can you gift-wrap it for me?
 

Vous prenez la carte de crédit ? Où puis-je trouver un distributeur de billets ?
Do you take credit cards? Where can I find a cash point?
 




Pratique

Bouger & Buller


[image: ]Budget / Bons plans

[image: ] Sports nautiques. La barre étant assez forte au Ghana, il vaut mieux prendre un maximum de précautions, aussi bien en bateau qu'en surf. Les endroits sans risques sont sur la côte ouest, car elle est très découpée et de nombreux caps encadrent des eaux calmes. Parmi les plages à recommander, d’ouest en est : Axim, Busua, le littoral entre Sekondi et Takoradi puis entre Elmina et Cape Coast, entre Biriwa et Winneba. Vient ensuite la plage préférée des habitants d’Accra, Fetteh, puis les plages d’Accra : Riviera Beach et Labadi Beach pour le folklore. Enfin Acapulco Club (à 16 km à l’est d’Accra), Paradise Beach (à 30 km d’Accra), Prampram (à 50 km), Ada et Keta.

Vous trouverez des piscines dans la plupart des grands hôtels du pays et dans les villes suivantes : Teshi, Tema, Takoradi, Akosombo, Kumasi, Mole et Bolgatanga. La natation est pratiquée à l’échelon national depuis 1971. Vous trouverez des clubs de voile dans la région d’Accra et à Sekondi- Takoradi. Notons au passage qu'il est déconseillé de se baigner dans les rivières à  cause de la bilharziose. Même chose pour les lacs Volta et Bosumtwi.

La pêche sportive est pratiquée de façon indi­viduelle par les touristes dans l’embouchure de la Volta.

[image: ] Sports terrestres. Comme dans toutes les anciennes colonies britanniques, le Ghana ne manque pas de golfs, ni de courts de tennis. De beaux parcours de golf ont été aménagés à Accra (Achimota et Sakumo), près du port de Tema ainsi qu’à Kumasi, à Akwatia, à Obuasi (région ashanti), à Tafo (région orientale) et à Takoradi (région occidentale).

On pratique également le « foot-safari », randonnée pédestre dont le Ghana s’est fait une spécialité, et qui se pratique notamment au Mole National Parc. Dans beaucoup d’autres pays africains, les safaris se font à bord d’un véhicule, généralement un 4x4. Au Ghana, il est possible de le faire à pied, les populations animales n’étant jamais très loin de la base ou du camp de départ. Ainsi, les guides du parc Mole expliquent à raison que c’est au Ghana qu’il est possible de s’approcher, plus près qu’ailleurs, des éléphants. Il suffit de marcher quelques heures pour se retrouver nez à nez avec le plus gros des mammifères.

L’équitation se pratique également beaucoup à Accra, à Takoradi, à Kumasi et dans la réserve de Shaï Hills.


[image: ]C’est très local

Le football est le sport le plus populaire au Ghana, et beaucoup de joueurs ghanéens ont évolué à l’étranger (principalement en Europe). Depuis de nombreuses années, la boxe a également su rassembler pléthore de fans au Ghana. L’apparition sur la scène internationale de champions ghanéens dans les années 1980 et 1990 a permis l’essor de ce sport sur la Gold Coast, mais des traces lointaines de sports de combat dans l’histoire du pays sont à signaler.


[image: ]A réserver

Que ce soit pour les balades en pirogue, la pêche en haute mer, les « foot-safari » ou les balades à cheval, il est conseillé de réserver à l'avance auprès de l'agence réceptive.

Les phrases clés

 

Bonjour, comment puis-je me rendre à… ? Est-ce loin ?
Hello, how can I get to...? -Is it far? 
 

J’aimerais aller courir. Il y a un coin sympa pour cela dans la ville ? 
I'd like to go for a run. Is there somewhere good to run around the town? 
 

J’adore cuisiner. Savez-vous où je peux trouver des cours de cuisine ?
I love cooking. Do you know where I can take a cooking class?
 

Vous pourriez m’indiquer une salle de sport pas très loin ?
Can you tell me where the nearest public gym is?
 

Quel est le sport national ?
What is the national sport? 
 

Pensez-vous que nous pourrions voir cela ou même participer ?
Do you think we could watch it somewhere, or maybe try it?
 




Pratique

Sortir


[image: ]Horaires

À Accra et dans les sites touristiques du Ghana en général, clubs et discothèques ouvrent aux alentours de 23h, se remplissent vers 1h le week-end et restent ouverts jusqu'au petit matin !


[image: ]Transports nocturnes

Vous trouverez facilement des taxis à la sortie des bars et des boîtes de nuit. Les tarifs sont plus élevés qu'en journée, mais toujours abordables.


[image: ]A partir de quel âge

Bars de nuit et discothèques sont accessibles aux personnes âgées de plus de 18 ans. Une pièce d'identité peut être exigée à l'entrée.


[image: ]Fumeurs

Il est interdit de fumer en intérieur et donc dans les clubs et discothèques. Toutefois, la plupart de ces établissements disposent de coins adaptés aux fumeurs, en général en extérieur.

Les phrases clés

 

Bonsoir, comment puis-je me rendre à…
Good evening, how can I get to…
 

Est ce que cet endroit est tranquille ? Il n’y a pas de problème de sécurité ?
Is it a calm place? Are there any safety issues?
 

J’aimerais voir un spectacle typique ! Qu’est-ce qu’il y a en ce moment ?
I'd love to see a traditional show! What's on at the moment?
 

Je ne comprends pas… pouvez-vous répéter s’il vous plait ? Merci.
I don't understand, can you repeat please? Thank you. 
 

Est-ce que je peux vous offrir un verre ? Quel est le meilleur cocktail de la maison ?
Can I buy you a drink? What's the best house cocktail? 
 

 J’ai la gueule de bois, auriez-vous quelque chose pour que j’aille mieux ?
I'm hungover, do you have anything that might help?
 




Pratique

Se loger


[image: ]Budget / Bons plans

Le Ghana est relativement bien pourvu en infras­tructures hôtelières, surtout dans les grandes villes et sur la côte. En revanche, les prix sont assez élevés (15 US$ pour quelque chose de basique en dehors des villes, mais souvent 60 US$ en ville et rapide­ment 70-150 US$ à Accra), pour une qualité plus que moyenne, pour ne pas dire faible. Manque d’eau chaude très souvent, propreté laissant à désirer, mauvais petit déjeuner... Avec la rude concurrence que se livrent actuellement les professionnels de l’hôtellerie, certains établis­sements devront vite relever leur niveau, au risque de disparaître les uns après les autres.

Le choix est tout de même vaste entre les petits établissements familiaux, plus du type motel que chambre d’hôtes, les hôtels moyens, les boutiques hôtels et les hôtels de luxe de groupes internationaux. Sur la côte, il y a un grand nombre de beach resorts, type petits villages de vacances ou bungalows près de la plage. Là encore, la qualité est très variable, mais certains établissements sont très corrects. Ne vous étonnez pas de trouver de gigantesques lits à quatre places ; ils ne sont pas prévus pour une équipe de rugby, c’est que l’espace au lit est un critère de base de confort pour les Ghanéens !


[image: ]A réserver

S'il peut être bienvenu de réserver un hôtel pour votre arrivée à Accra – de fait vous devrez, pour obtenir votre visa, présenter une lettre de votre hôte annonçant qu'il se fait garant de votre bonne compréhension de la loi du pays – bien à l'avance afin d'obtenir des tarifs intéressants, la majorité des hôtels dans le reste du pays ne remplissent que le week-end. Vous pouvez donc vous organiser une semaine ou deux avant votre arrivée dans tel ou tel lieu. En semaine, vous n'aurez normalement pas de problème à trouver une chambre du jour pour le lendemain.


[image: ]C’est très local

Il n'existe pas de camping au Ghana. Néanmoins, si vous souhaitez poser votre tente quelque part, demandez à parler avec le chef du village. Il pourra sûrement vous trouver une solution. Vous trouverez quelques campements dans les endroits reculés du Ghana, notamment dans le Nord. Ils se composent de cases traditionnelles et rudimentaires où seul un lit ou deux occupent l'espace. La douche se prend à l'extérieur, avec un seau d'eau. Pour ce séjour, il faudra accepter de mettre de côté votre confort habituel pour un dépaysement total. L'accueil y est chaleureux et les rencontres inoubliables.


[image: ]Pour les gourmands

Dans les maisons d'hôte et hôtels types éco-lodge, vous vous régalerez des plats typiques ghanéens comme le fufu, le banku ou encore l'incroyable riz jollof, préparés avec le savoir-faire d'une cuisinière locale. Au petit déjeuner, vous trouverez en général, au minimum, café et fruits de saison.

Les phrases clés

 

Bonjour, avez-vous de la disponibilité pour une chambre double pour ce soir ou demain soir ?
Hello, do you have a double room available tonight or tomorrow?
 

Avez-vous un code wifi… les enfants ne tiendront pas sans ! 
Do you have a Wi-FI code... otherwise my kids will go nuts! 
 

C’est bruyant, est ce que je peux changer de chambre ?
It's noisy, can I move to a different room?
 

Jusqu’à quelle heure est-ce que nous pouvons aller à la salle de sport et à la piscine ?  
What time do the swimming pool and gym close?  
 

Est-ce que je peux laisser mon bagage et revenir plus tard le récupérer ?
Can I leave my luggage and come back later to pick it up?
 

Est-ce que vous pouvez nous appeler un taxi ? Merci beaucoup. 
Can you call us a taxi? Thank you very much. 
 




Pratique

Vie quotidienne


[image: ]Allo ?

[image: ] Pour téléphoner de l’étranger, il  faut composer le 233  (indicatif du Ghana), l’indicatif de la ville en  omettant le 0 qui sert  aux communications locales, et enfin le numéro de  l’abonné. Au Ghana,  les numéros de téléphone se composent de 3 à 6  chiffres et les  indicatifs de zones se composent de 3 ou 4 chiffres  commençant toujours  par 0, comme 030 (anciennement 021) pour Accra.

[image: ] Téléphone fixe. Vous   pouvez obtenir une ligne téléphonique auprès de Ghana Telecom. Vous   devrez vous abonner à l’agence de votre quartier. Vous aurez à compléter   un formulaire et à le retourner à l’agence, une facture avec votre   numéro d’abonné vous sera alors adressée. Vous serez ensuite placé sur   une liste d’attente et, un ou deux mois après, vous serez connecté.

Un  nouveau système téléphonique a  été mis en place en 2010, avec de  nouveaux indicatifs de ville. Si un  numéro ne marche pas, essayez  d’intervertir l’indicatif du lieu, vous  aurez peut-être du succès.

[image: ] Téléphone mobile. Le   marché des portables a littéralement explosé, vous pouvez vous équiper   auprès de Tigo, Vodaphone ou MTN. Il est très facile au Ghana  d’acheter  une carte SIM, dans les boutiques spéciali­sées ou dans la  rue auprès  des marchands ambulants. Pour GHC 80 vous obtiendrez une  carte SIM et  suffisamment de crédit téléphonique et de datas internet  pour 2 semaines.

Si vous souhaitez garder votre forfait français,   il faudra avant de partir, activer l’option internationale   (générale­ment gratuite) en appelant le service clients de votre   opérateur. Qui paie quoi ? La règle est la même chez tous les   opérateurs. Lorsque vous utilisez votre téléphone français à l’étranger,   vous payez la communication, que vous émettiez l’appel ou que vous le   receviez. Dans le cas d’un appel reçu, votre correspondant paie lui   aussi, mais seulement le prix d’une communication locale. Tous les   appels passés depuis ou vers l’étranger sont hors forfait, y compris   ceux vers la boîte vocale.


[image: ]Accessibilité

La Ghana n'est pas une destination adaptée aux personnes en fauteuil roulant. Quelques hôtels de luxe d'Accra disposent d'infrastructures adaptées, mais ça ne va pas plus loin.

[image: ] Voyager avec des enfants. Le pays n’a pas d’infrastructures spécialement adaptées aux enfants ; mais culturellement, les enfants  sont appréciés, et on vous réservera sans doute toujours un meilleur  accueil avec enfant plutôt que sans.


[image: ]Santé

Il faut être vigilant sur un certain nombre de choses afin de ne pas avoir à subir de désagréments de santé au cours de votre voyage, pouvant aller même jusqu’à écourter celui-ci.

[image: ] Accidents de la circulation. Ils représentent 30 % des causes de rapatriement dans le monde. Conduisez prudemment et vérifiez l’état de votre véhicule. Faites très attention en traversant les rues. Et surtout, attention en moto, particulièrement exposée. Même si c’est désagréable dans un pays chaud, de grâce mettez un casque.

[image: ] Eau. Dans de très nombreux pays, et en particulier au Ghana, l’eau est le principal ennemi du voyageur. Statistiquement, un voyageur sur deux est touché par la fameuse turista au cours des quarante-huit premières heures et 80 % des maladies contractées en voyage sont directement imputables à une eau contaminée. Certes, une turista est heureusement souvent bénigne, mais une diarrhée contractée en zone à risques peut aussi dissimuler des amibes, la giardia, des bactéries ou des virus, qui peuvent être vecteurs de maladies graves (typhoïde, choléra, par exemple). La plus grande prudence s’impose donc. Il ne suffit pas d’éviter de boire de l’eau du robinet : les glaçons, les aliments lavés avec de l’eau impure ou le brossage des dents avec l’eau du robinet – même dans un hôtel 4-étoiles – sont des vecteurs de contamination. Mieux vaut donc prévenir que guérir : acheter si possible des bouteilles d’eau capsulées. Mais attention il ne faut pas qu’elles arrivent décapsulées sur la table, car certains petits malins n’hésitent pas à remplir la bouteille avec l’eau du robinet ! Faites bouillir l’eau (le café et le thé sont des boissons « sûres »), évitez de manger des crudités ou des fruits non pelés (suivre la devise : « lavés, pelés, bouillis ou rejetés ! »), bannissez les glaçons et, un bon conseil : ayez toujours sur vous des comprimés désinfectants. Rien n’est plus simple : un comprimé dans votre gourde ou dans votre bouteille d’un litre et vous êtes tranquilles pour votre trek. Utilisez-les pour vous brosser les dents ou pour boire un peu d’eau en pleine nuit ou même pour laver vos fruits. Selon le lieu, les circonstances ou le type de voyage, on ne trouve pas partout des bouteilles capsulées et on ne peut pas toujours faire bouillir son eau.

[image: ] Hygiène alimentaire. Les cas les plus courants sont les troubles intestinaux. Le fait de changer de régime alimentaire est déjà source de perturbations, mais lorsque s’ajoute à cela une nourriture épicée préparée dans des conditions d’hygiène pas nécessairement en phase avec les normes auxquelles nous sommes habitués, cela se traduit la plupart du temps par de fortes diarrhées, également connues sous le nom de turista. Pour l’éviter, attention aux fruits déjà pelés (pas de problème pour ceux que vous pelez vous-même), aux mets crus. Faites aussi attention à ne pas manger des fruits ou légumes qui auraient été lavés avec de l’eau non bouillie. Et lavez-vous les mains régulièrement. La source de tous ces maux est également un remède à ceux-ci. En effet, si les diarrhées sont plus désagréables que dangereuses, il faut savoir qu’elles ont pour effet de déshydrater, et c’est pourquoi il faut penser à boire beaucoup d’eau purifiée lorsqu’on est atteint de ce genre de troubles intestinaux.

[image: ] Mer et plages. Les plages sont tentantes, mais pas toutes autorisées à la baignade. Renseignez-vous. Les courants sont parfois dangereux et il faut donc être prudent : ne vous baignez pas seul, trop loin de la côte, ou après un repas trop copieux (de surcroît bien arrosé). Evitez de plonger soudainement dans l’eau après une exposition prolongée au soleil : pénétrez dans l’eau progressivement. Méfiez-vous des oursins, des coraux, des requins et des méduses. Evitez donc de marcher pieds nus.

[image: ] Piqûres et morsures. La prévention contre le paludisme nécessite un traitement antérieur au départ. Les premiers symptômes de cette maladie peuvent se déclencher plusieurs semaines après votre retour, laquelle peut s’avérer mortelle si elle n’est pas traitée à temps. Voilà donc une bonne raison d’éviter autant que possible les piqûres de moustiques et autres bestioles. Les moustiques ont des habitudes et des horaires : en plein soleil, vous ne risquez quasiment rien ; par contre, entre le coucher et le lever de l’astre diurne, c’est l’heure du casse-croûte de ces petites bêtes volantes. L’eau (lacs, marécages) et les espaces ombragés (forêts) sont leurs habitats favoris ; il ne vous reste plus qu’à laisser le moins de peau possible à la portée de leur appétit vorace (pantalon, sweat à manches longues, chaussettes). La nuit, la meilleure protection reste la moustiquaire que vous pouvez, pour plus d’efficacité, vaporiser d’un spray antimoustique.

Pour les autres cas de piqûres (abeilles, guêpes, taons, scorpions), morsures (tiques, araignées, serpents) ou coupures, il n’existe pas vraiment de moyens préventifs, il faut donc rester attentif à l’environnement : secouez vêtements et chaussures avant de les enfiler, soulevez les draps du lit plutôt que de sauter à pieds joints dessus. Les plaies dans les climats chauds et humides mettent longtemps à cica­triser et peuvent même s’infecter : il convient donc de les traiter le plus rapidement possible avec un antiseptique et de les laisser le plus souvent à l’air libre plutôt que de les couvrir d’un pansement.

[image: ] Soleil. Attention aux brûlures dues au soleil. Le soleil d’Afrique frappe vite ! Il faut se montrer prudent et éviter les expositions trop longues. Lors des marches éprouvantes en forêt, portez un couvre-chef. Utilisez des écrans solaires efficaces et n’hésitez pas à vous couvrir avec des vêtements en toile légère et des chapeaux à larges bords. Les enfants à peau claire sont particulièrement vulnérables. A signaler que la brise marine est trompeuse et que les nuages qui règnent parfois dans le ciel ghanéen ne filtrent pas forcément les U.V. : on ressent la chaleur du coup de soleil sur la peau alors qu’il est déjà trop tard. L’excès de rayonnement solaire est dangereux pour la peau. A court terme, les coups de soleil et autres allergies solaires ne sont pas si graves, mais à long terme les rayonnements U.V. provoquent un vieillissement accéléré de la peau avec certaines conséquences : cancer de la peau au pire, mais à coup sûr perte d’élasticité de la peau (vieillissement irréversible).

L’idéal serait de ne pas vous exposer trop longtemps chaque jour. A défaut, utilisez des écrans solaires ayant un degré de protection suffisant, mais aussi châles, écharpes, chemises flottantes et chapeaux à larges bords. Evitez les heures les plus chaudes, en milieu de journée. Tenez compte de votre « capital soleil », c’est-à-dire de votre capacité génétique à réparer les dégradations de l’épiderme. Cette vulnérabilité n’est pas la même si l’on compare une peau rousse (très sensible) et une peau mate ou noire (qui réagit au mieux en prenant une teinte plus foncée faisant office d’écran).


[image: ]Urgences sur place

Vous trouverez sur place des cliniques, hôpitaux et pharmacies pour faire face à vos problèmes de santé, mais les infrastructures sont médiocres. Les hôpitaux sont soit publics soit privés. Chaque région et district possède également un service de santé publique de qualité. Les églises et les principaux services publics (armée, police, pompiers…) possèdent en outre des hôpitaux souvent mieux équipés que les hôpitaux publics, ce qui entraîne un système de santé à deux vitesses.

[image: ] En cas de maladie. Un réflexe : contacter le consulat de France. Il se chargera de vous aider, de vous accom­pagner et vous fournira la liste des médecins francophones. En cas de problème grave, c’est aussi lui qui prévient la famille et qui décide du rapatriement. Pour connaître les urgences et établissements aux standards internationaux : consulter les sites www.diplomatie.gouv.fr et www.pasteur.fr


[image: ]Sécurité

Les principaux numéros d'urgence sur place :

[image: ] Police : 191

[image: ] Police Intelligence and Professional Standards (PIPPS, contrôle de la légalité d’action de la police) : 030 277 64 35

[image: ] Pompiers : 192

[image: ] Urgences / ambulances : 193


[image: ]LGBTQ

Être homosexuel dépasse l’entendement au Ghana. Vous ne trouverez donc pas d’endroits où ils se réunissent. Deux hommes s’embrassant en public serait extrêmement choquant. En revanche, deux amis se tiendront très facilement par la main ou par le bras.


[image: ]Ambassade et consulats

�L'Ambassade de France se trouve sur Liberation Avenue (12th Road), juste en face des bureaux de la chaîne de télévision TV3 et d’Afrikiko Leisure. Les services sont ouverts de 9h à 12h30 et de 14h30 à 16h30 (service des visas de 9h à 12h30, sauf le vendredi). Plus d'infos sur www.ambafrance-gh.org ou par téléphone au +233 302 214 550.


[image: ]Poste

Les services postaux ghanéens sont bon marché et relativement efficaces vers l’Europe et les Etats-Unis. Les lettres mettent une dizaine de jours ouvrables pour arriver en Europe. Par contre, pour un envoi vers les autres pays africains, le délai peut aller jusqu’à deux mois.

Les phrases clés

 

Bonjour, mon téléphone ne fonctionne pas, pouvez-vous m’aider s’il vous plait ?
Hello, my phone isn't working, can you help me please?
 

Je ne me sens pas bien, pouvez-vous m’amener à l’hôpital le plus proche ?
I don't feel well, can you take me to the nearest hospital?
 

Est-ce que vous  avez un médecin qui parle français ? 
Do you have a doctor who speaks French? 
 

Je viens de me faire voler mes papiers, où est le poste de Police le plus proche ?
My passport has just been stolen, where is the nearest police station?
 

Est-ce un quartier dangereux ou je peux y aller sans crainte ? 
Is this area dangerous or can I walk around without worrying? 
 

Avez-vous des timbres pour une carte postale à envoyer en France ? C’est combien ?
Do you have any stamps for a postcard to France? How much is that?
 







Découvrir


Dans ce chapitre du guide, nous proposons une présentation succinte et transversale du Ghana. Que vous connaissiez déjà la destination ou non, vous apprendre à coup sûr quelque-chose ici. L'histoire du Ghana est passionnante et tragique à bien des égards, et c'est bien ce que le dossier chronologique ici présenté s'attache, en bien moins de lignes qu'il n'en faudrait réellement, à mettre en lumière. La géographie est abordée aussi : le territoire ghanéen, variant notablement du nord au sud, du désert aux plages en passant par les plaines fertiles du pays ashanti et du bassin de la Volta, abrite une faune et une flore qui méritent la rencontre. D'autres aspects du pays sont développés : la culture, l'art et l'artisanat, les modes de vie, la religion, la gastronomie... Bref, voici un portrait général du Ghana qui permettra aux prétendants-voyageurs de ne pas arriver sans rien connaître de la destination... et qui peut-être les inspirera !


Pompes funèbres fantaisie, ou l'art du fantasy coffin ! [image: ]


Si l'existence du cercueil fantaisie (ou cercueil fantastique, cercueil proverbial, « sur mesure » ou « sur commande ») ne date pas d'hier au Ghana, la nouvelle n'est toutefois pas parvenue aux oreilles des Occidentaux avant il y a une trentaine d'années. C'est en effet à l'occasion de l'exposition Magiciens de la Terre (Centre Georges-Pompidou – été 1989) que furent exposés pour la première fois dans un musée occidental plusieurs de ces pièces funéraires colorées : sept cercueils taillés et peints par le désormais défunt menuisier ghanéen Seth Kane Kwei (1922-1992) et son assistant Paa Joe (1947-). Suite à ce coup de projecteur, les cercueils-fantaisie ont gagné en succès et ont commencé à être montrés dans des musées, fondations et autres galeries d'art aux quatre coins du monde ! Plus de trente ans plus tard, le phénomène continue de fasciner et de gagner de l'ampleur aussi bien au Ghana qu'à l'international,


[image: ]

Cercueil en forme de guitare. - © Homo Cosmicos - Shutterstock.com



[image: ]

Les origines royales du cercueil fantaisie

Si l'on considère parfois que Kane Kwei est l'inventeur des cercueils-fantaisie dans les années 1950, des études menées récemment par des ethnologues européens tendent à montrer qu'il serait plutôt celui qui aurait popularisé cet art. Il semblerait que la fabrication de ces cercueils soit en effet directement inspirée de celle des palanquins, ces fameuses chaises portées à bras d'homme utilisée par les rois Ga (ethnie présente dans la région du Grand Accra) lors des cérémonies et festivals importants, et plus précisément des palanquins figuratifs. Ces palanquins figuratifs étaient ornés d'attributs représentant le totem de clans spécifiques. En effet, pour se distinguer de leurs voisins Akan qui n'utilisaient que des palanquins en forme de bateau ou de chaise, les Ga commencèrent au début du siècle passé à construire des palanquins de toutes sortes : en forme de lion ou d’éléphant (comme celui du roi d'Accra, le Ga mantse, en 1925) mais aussi de plantes ou d'objets. Les éléments choisis sont toujours associés à l'histoire du clan. En plus d'être une marque de distinction clanique, le palanquin figuratif, par ses symboles totémiques et ses insignes royaux, assure la protection par les esprits et ancêtres d'une part, mais il confère aussi au chef les pouvoirs magiques associés au totem.

Si ces palanquins figuratifs sont toujours utilisés de nos jours, ils sont très rarement montrés au public, à l'inverse des cercueils-fantaisie. Ce sont généralement les mêmes artisans qui sculptent palanquins et cercueils. D'ailleurs, les deux objets sont intimement liés. Il semblerait en effet que les premiers cercueils figuratifs aient vu le jour afin d'accompagner les chefs dans leur dernier voyage. Dans la tradition Ga, l'initiation, le règne et les funérailles d'un chef doivent se compléter. Le palanquin portant les insignes claniques ne peut toutefois pas être enterré avec celui qu'il porta. S'est alors imposé, dans les années 1930, l'idée d'un substitut : un cercueil figuratif qui ressemblerait au palanquin. Une copie destinée à être sacrifiée et enterrée. Les chefs étant inhumés secrètement, souvent au milieu de la nuit, personne dans l'assistance n'était apriori en mesure de faire le distinguo entre le palanquin original et son substitut. C'est donc ainsi que serait nés les premier cercueils figuratifs.

Passer dans l'au-delà avec panache

Au Ghana, la cérémonie des funérailles compte parmi les moments fondamentaux de la vie d'un homme, si l'on peut s'exprimer ainsi. En effet, un enterrement est une importante réunion sociale qui prend généralement la forme d'une grande fête. Pour l'occasion, la famille du défunt dépense généralement des sommes astronomiques, parfois même plus que pour un mariage, n'hésitant pas à s'endetter pour faire des obsèques un moment inoubliable. Le faste de la cérémonie est un indicateur du statut social de la famille du mort, mais c'est aussi une occasion de mettre sa générosité à l'épreuve de la communauté. Aussi, au Ghana, lorsqu'on est invité à des funérailles, on n'hésite pas à faire de très longs trajets. La mort est célébrée dans la joie, et la fête dure souvent plusieurs jours !

Pour ce qui est de l'aspect mystique, les croyances divergent selon les ethnies. Chez les Ga, on considère que la mort physique ne marque pas la fin de la vie d'une personne, mais plutôt un passage vers l'au-delà, où la vie continue sous une autre forme. Par ailleurs, on prête aux morts et aux ancêtres un pouvoir bien supérieurs à celui que l'on accorde aux vivants. Leur action peut en effet avoir un impact réel, une influence concrète sur la cours de l'existence des vivants auxquels ils sont liés. Raison pour laquelle les familles de défunt font tout leur possible pour s'attirer les sympathies du disparu.

Les caractères social et métaphysique de la mort se croisent dans la pratique de l'élaboration des cercueils-fantaisie. Les premiers cercueils de ce type et qui n'aient pas de lien avec la chefferie clanique (c'est à dire dépourvus de symboles totémiques) aurait été taillés par Ataa Oko (1919-2012) vers 1945, suivi de près par Kane Kwei au début des années 1950. Ce dernier a en effet construit pour sa grand-mère un cercueil en forme d'avion. La raison ? D'une part parce que son aïeule avait toujours rêvé de voir du pays sans pouvoir le faire, mais aussi pour la force symbolique du véhicule : l'avion, qui emmène son passager dans l'au-delà. L'histoire raconte que quelques temps plus tard, un pêcheur serait venu voir Kane Kwei pour lui demander de fabriquer un cercueil en forme de bateau pour sa mère récemment trépassée. Et c'est ainsi que naquit la tradition ghanéenne du cercueil personnalisé.

Un cercueil pour tous

Libéré de sa symbolique royale, le cercueil figuratif devient accessible à tous, tout du moins à ceux qui peuvent se le payer (une pièce assez sophistiquée valant plusieurs milliers d'euros et requérant plusieurs semaines de travail). Si sur les sarcophages destinés aux personnes jouissant d'un statut social élevé, les symboles royaux ou sacerdotaux dotés de fonction magique ou spirituelle sont au rendez-vous, ils ne sont pas autorisés pour le reste de la population. Aussi, les premiers faiseurs de cercueils-fantaisie Ataa Oko et Kane Kwei ont débarrassé  leurs créations profanes de symboles forts comme le lion, le coq ou le crabe (totems de clans) et de significations profondes au profit d'éléments plus prosaïques, d'objets liés à la vie quotidienne. Ainsi, à l'image du cercueil avion ou du cercueil bateau, les commandes les plus farfelues ont commencé à succéder dès les années 1950-1960 dans les ateliers de ces pompes funèbres fantaisie. En général, le cercueil prend la forme d'un objet symbolisant le métier, l'occupation qui a été celle du défunt au cours de sa vie. Mais il peut également refléter ses goûts, ses aspirations, ses passions. Ainsi, le cordonnier sera enterré dans une chaussure géante, le musicien dans le coffre d'un piano, le mécanicien dans une clé de 12 gigantesque, le chauffeur dans une voiture... Bref, tout est possible : le cercueil téléphone ou revolver, en forme de bouteille ou d'appareil photo... Les animaux aussi sont à nouveau réclamés, et avec beaucoup de couleurs ! A noter que les formes évoquant des proverbes sont également très appréciés (d'où l'expression abebuu adeka : « cercueils proverbiaux »), tout comme les moyens de transport et les chaussures, pour leur forte charge symbolique liée à la notion de voyage. Le dernier !
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